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L'ENQUETE DE 


François CHARBONNIER 


Cet hiver, vaches maigres... 
ou moins maigres 


e 


ÉDITION 


OICI LA LOI 
DEFINITIVE 


SUR LES LOYERS 


Elle a été votée en deuxième lecture 


] 


DÉMENTI : 
Pas de réunion 
des quatre 
gouverneurs mi- 
litaires à Berlin 


L'agence A.F.P. a publié| 
aujourd’hui ce qui suit :| 


| 
| 
| 
| 


E ministère des Affai- 
res étrangères est en | 
mesure de démentir| 
catégoriquement que le 
général Ganeval, comman- 
dant du secteur français 
de Berlin, ait tenu les pro- 
pos que lui prête ce matin 
une agence étrangère. 


e décla 


rnaux 
ration 


m de « résultats | 


n foet 
cou » 


DOUGLAS FAIRBANKS 


la semaine prochaine 


à Paris 
CHERBO 26 août (dépêche 
e Paris-presse + Le paquebot 
© Queen-Elirabeih » a débarqué à 
Chévoure 880. passagers qui partent 
Sur Paris par trains spéciaux 
L z cinema glas Fal 
t que faisant route ves 
re e D nous a déclaré 
HU prenait des vacances, ce qu'il 
S'avait pas fait depuis dix ans 
passera une semaine à Londres et 
jendra ensuite à Paris. T effectuera 
ke n rsions en France 
Ses va rmineront en Italie: 
L'a de projets, mais ii 
semble teur de 
compagnie des films Douglas, en 


lui. 
l 


par 27 députés 


+ Les prix augmenteront tous les 


semestres 


+ ils seront calculés en fonction 


de la surface 


+ L'allocation logement est créée 
+ Le paiement des quittances sera 


mensuel 


+ Sanctions pour les < reprises > 


E matin, l’Assemblée réduite à 27 députés a voté 


en seconde lecture la 


loyers, retour du Conseil de la République. 
Les discussions sont allées bon train, car les députés 
ont repoussé la plupart des modifications apportées par 
les conseillers de la République. 


A la lecture, les articles votés res- 
semblent plus à une élucubration de 
mathématiciens en folle qu'à une 
œuvre de juristes. 

Voici les principales mesures adop- 
tées_: 
© Dans tous les cas, la valeur loc 
tive résulte soit d'un accord amiable 
entre le locstaire et le propriétaire, 
soit d'une décision du tribunal des 
référés, 
© La valeur locative est égale au 
produit de la ace corrigée du | 
plancher par le prix de base du mètre 
© La surface corrigée sera 
d'après les règles établies p 
en Conseil des min 
détermineront les fo: 
on qui tiendront com 
teur du plafond. de 
pièces, de l'ensolei 


les de correc: 
te de |a hau- 
éclairement des 

de la vue 


lement 


mise par les fenètres, de 
d'entretien. Je la vétusté et de 
tuation de l'immeuble. 
© Le prix de base du mètre carré 
sera également déterminé par des rè- 
zies édictées par décret. Le prix de 
Base sera tel que le loyer d'un loge- 
ment de deux pièces, d'un confort 
réduit (le mor sera défini}, situé dans 
Un immeuble vieux de 50 ans soit | 


igal au 1/25 du salaire régional ser- | 
vant de base au calcul des allocations | 
familiales. 

© Le prix de base ainsi défini s'en- | 


M. Drugbert promet 
une baisse de 50 francs 


sur le 


Mais ce matin, 5 fois moins 
d'arrivages à la Villette | 


Coudé du Foresto vient de demander aux bouch 
juer le barème C, celui dont l'éventail des prix est le plus 


N sait que M. 
d'appli 


(0) 


la boucherie et du syndicat par 
Ainsi, le prix du bifteck 
selon la qualité, de 420 franci 


rmé. M. Drugbert, président de 1 


bifteck 


Confédération nationale d 


ce borème dès la semaine prochaine. | 


francs au maximum, soit une baisse 
d'une cinquantaine de francs sur les 
Prix actuels. De plus, M. Drugbert a 
Pvité, par circulaire, les bouchers à| 
ailicher visiblement, dans leurs bou-| 
tiques, leurs prix d'achat | 
Reste à savoir si les détaillants se 
ont aux consignes syndicales et 
i les prix de gros diminueront 
Or, les arrivages d'hier, à la Villette, | 
ont été restreints et cinq fois plus tai-| 
Dies que ceux de lundi dernier : 100| 
bovins, 800 veaux et 1.600 moutons. Ce 
qui ne permet pas d'envisager une] 
nouvelle baisse des cours. 


pi 


DE LATTRE A VAINCU 
L'ARMÉE AMÉRICAINE 


D IMPORTANTES 


content, 
l'armée 
Lervenir des 


manœuvres 


perimenté. 
SAMEDI-SOIR 


sion soviétique 
n Les malheureux de la Côte 
mener une vie di 


jaignent de 


chien : 
“'pesx documents 
corrida à Pampelu 


ia fia de Jan 
Les 


LES SYNDICATS 
DE LA POLICE 
projet Moch 


| 
| 
| 
Oa sait qu'hier M. Moch a déposé. | 
au nom du gouvernement, un projet | 
de loi tendant à limiter le droit de| 
grève des personnels de la police. | 
La réaction ne s'est pas fait at-| 
tendre longtemps. | 
Ce maun, les représentants des | 
syndicats de la Sûreté nationale :| 
CGT. CGT-FO. CFTC, et in | 


dépendants et du syndicat autonome 
des inspecteurs de la préfecture de 
police, réunis en assemblée générale. 
groupant toutes les catégories, se sont 
déclarés unanimes F 

1> Pour réclamer l'abrogation pure 
et simple du projet déposé sur le 
statut des personnels de police, dans 
sa, forme actuelle : 

2° Pour poursuivre toute action 
commune auprès des groupes parle- | 
mentaires et des pouvoirs publies | 
pour aboutir à cette abrogation : 

3s Pour appeler tous les fonction- | 
naires de police à l'union, sans dis- 
tinction d'appartenance syndicale, à 
un cartel d'action autour du pro 
gramme revendicatif défini ci-dessus. 


chapitre de la loi sur les 


tend pour un loyer au ler janvier 
1949, Chaque semestre suivant cette 
date le prix de base sera majoré de 
08 0/0 du salaire régional servant de 
base au calcul des allocations fami- 


. Ces augmentations progressives 
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DEMAIN 


1° tranche 
des projets 


ires 


civils et mil 
C sera un véritable Conseil 
assisteront, préparera les projets 
lundi dernier le dé 


E Desserrement des salaires 
M Economies sur les budgets 
ET après-midi, à 15 heures, 
un Conseil restreint, qui 
de Cabinet, puisque tous les 
membres du gouvernement y 
financiers qui seront discutés de- | 
main par le Conseil des ministres 
Reynaud 
lalistes 


ministrati 

d'emplois. 

Aussi, pour éviter le retour de ci 
heurts, des conversations particu: 
lières se sont déroulées hier entre 
MM. Reynaud et Daniel Mayer, en 
présence de M. André Marie. 

11 semble qu'au cours de ces né- 
gociations, le ministre des Finances, 
ému par la menace d'agitation so- 
ciale, se soit laissé attendrir. 1l pa- 
valt résolu à un certain « desser- 
rement » des salaires, Ce serait une 
première étape vers le retour aux 
conventions collectives. 


Des mesures sévères 


Demain,* à l'issue du Conseil, M. 
Paul Reynaud fera connaltre au pur 
blic, et par radio, les grandes lignes | 
de son plan. 

Ce dernier sera très sévère. Il obli- 

era les différentes administrations 

se contenter des locaux qu'elles 
occupaient en 1938. Tous les immeu- 
bles, garages et autres locaux loués 
ou réquisitionnés devront être aban | 
donnés. 

Mais les économies massives ne 
frapperont pas seulement les crédits 
civils. Le ministère de la Défense 
nationale verra également son bud- 
get amputé dans une importante 
proportion. 

Ce premier train suffira-til à en- 
trainer l'adhésion du Cartel de bais- 
se? Celui-ci. réuni hier, a décidé | 
d'attendre l'échéance du ler septem- 
bre. À cette date il sera reçu, comme 
prévu, par M. André Marie. 

D'ici là. les trois organisations | 
syndicales, entre qui se poursuivent 
des échanges de vues. espèrent met 
tre au point un programme construc- | 
tit qui. tout en respectant le pouvoir 
d'achat des salariés, permettrait le 
redressement économique al 


depuis si longtemps. 


APRÈS 


vivent ls 


LOMME AVANT LES VACANCES. 


EDITH PIAF 


vole vers New-York 


UNE PLUIE DE ROSES MYSTIQUES A SALUE SON DEPART 


Les « étoiles », ces temps-ci (celles du sport et du cinéma) 
ir dans le ciel de New-York et de Poris. 

z, Morcel Cerdan, voici 
‘avion d'Air-Fronce de la ligne 


ne cessent de se croi 

Aprèf Groce Harrison, Mario Me 
qu'Edith Piaf e pris, à son tour, 
d Amera 


n depo! 


10.000 COMMUNISTES 
VOULAIENT OCCUPER 
l'hôtel de ville de Berlin ==> 


ée peut-ètre por cette ombiar k 
. Un vœu à Sointe-Th 
fusée à révéler l'objet. 


t que la grande sainte ovait promis 


Avenue Duquesne | 


Deux camions 
en collision : 


l'un d'eux prend feu 
2 morts, 1 blessé grave 


Tragique collision ce matin, vers 
11 h. 30, à l'angle de l'avenue Du- 
Quesne et de l'avenue de Ségur. Une 
camionnette: Unic, venant de cette 
dernière artère, et un camion Fargo. 
suivant l'avenue Duquesne avec un 


chargement de vieux papiers, se sont| 


heurtés violemment. Le camion s'est 
renversé et a pris feu. 

Trois hommes se trouvaient dans 
sa cabine avant. Le premier qui put 
se dégager, M. Georges Charmet, 8. 
avenue de eBllevue, à Bourg-la-Rei- 
ne, frère du chauffeur, était brulé 
aux poignets et au cuir chevelu. I 
fut conduit à Necker. Le second, 
transformé en torche, M. Lucien Gum- 
saite, 154. avenue Âristide-Briand. à 
Bagneux. mourut durant son trajet à 
l'hôpital. Le troisième enfin — le 
chauffeur, M. Henri Charmet, 36 ans, 
père de irois enfants. et demeurant, 
voie du Port-alant, à Bagneux — était 
déjà mort quand on put le dégager. 


VINS POSTILLON 


Sur votre table 


MONOPOLE Bione & rouge 


POSTILLON 8lonc & rouge 


Au cofé 


POSTILLON Corte blanche 


| 
| 


A 100 km. 


à l'heure, tamponnant en 


are 


de Couzon un train de marchandises déraillé 


RAPIDE 
PARIS-VINTIMILLE 


LE 


la t 


e « une pluie 


ressembles. 


céleste, le. Mômi 


Conodo, 


nvoyer sur tainement exoucé. 


res des hommes. Edith Piaf et i 
à l'aérodrome d'Orly affirment avoir senti quelque temps avant 
leur départ une forte odeur de roses dons la pièce où ils étaient 


Souhaitons à notre grande vedette d'avoir tout simplement 
demondé un plein succès dons la tournée qu'elie entreprend ou 

ce qui nous laisserait le certitude que, 
sainte ne s'est pos révélée, 


a 


de 


ses lorsqu'elle exauceroit les priè- 
personnes qui l'accompagnar.mt 


mème si la 
vœu de l'artiste se trouverait cer: 


Ils n’ont pu dépasser le perron 
| Contre-manifestation en secteur britannique supersoniques ? 


i 4. d'avions fusée 
plus de di xmille personnes, e. Tous les autres 
la police et est entrée dans l'hôtel de ces avions sont 
réserves de la police ont été oppelées|M0r!S nésissines par la vitesse. Il ae 
évacuer l'entrée de l'immeuble, lorsque |à réaction atteignent 1.500 kms à 
des meneurs qui ci l'heure. Que de problèmes posés 
que « A bos les c I», A Pierre Wartet nous les révèle dans 
monter dons la salle de séance du conseil muni llation > de Septembre 
festation avait commence |€ Superho - 
pate anSfestation avait commenet tionnaires furent invités à se joindre |soniques » os ceux 
par Je rem emeus centaines de àla manifestation lonnaires à mains armées », par André 
none d Saru socialiste vue LAs tols Partis, aaticommunistes |Labarthe > « Vivre plus vieux et rajeu 
a Me dun © n appel à une contre-ma-|nir », par Bernard Henvelmans ; « Qul | 
portant des drapeaux rouges et chan: Mifeation pour 17 heures (heure de | commander 1Amerique 7» par Olivier | 
nil aa enatis pancaries eur Berlin) pour protester contre la|sermoz. Enfin. « Constellation » vous | 
aient en ou, des Dante sd. «< terreur » communiste. Le meeting offre avee vingt autres articles inedits, | 
ministration, une seule monnaie » daise emir en Biues Èritannique. |une passionnante nouvelle de Georges 
Pa mmes de Place de ublique. devant l'im-|Siménon La femme du pilote > et 
FES N AGE meuble incendié du Reichstag, qui[un article amusant de Michel Sander : 


Peu avant la manifestation, on 
avait appris que le conseil municipal. 
prévenu que des troubles pourraient 
se produire, avait décidé d'ajourner 
sa séance d'aujourd'hui | 


La lutte pour Berlin 


Ce matin, toute la presse sous li 
cence soviétique publiait en pre- 
mière page et en gros titre les appels 
des leaders communistes Hermaan 
Matern et Wilhelm Pieck, qui deman- | 
daient à la population laborieuse de | 
la capitale allemande de manifester 
et de renverser leur municipalité de 


« saboteurs » que le « Taeglische 
Rundschau > a même qualifié 
d' + agence américaine ». Le thème | 


du discours de M. Pieck était « La 
lutte pour Berlin » formule lancée | 
par Goebbels en 1930. 

La préparation de la manifestation | 
communiste semble avoir eu l'appro- | 
bation tacite du commandant Kotikov 

Le colonel Kelly. adjoint du pré-| 
vot américain. a déêlaré que les M P. | 
ne seront alertés que sur un ordre | 
express du gouvernement militaire 
américain. 

Dans le sectsur soviétique, les ad- 
ministrations communales ont reçu 
un ordre de grève. Tous les fonc- 


BERLIN, 6 août (A.P., U.P.). 


constitue la limite du secteur russe. 


échappe à une terrible 


catastrophe 


LA LOCOMOTIVE ÉVENTRÉE A MIS 
LE FEU AU CONVOI TAMPONNÉ 
Miracle : 3 BLESSES SEULEMENT! 


{De notre correspondant particulier) 


U 


hier soir à 20 h. 


LYON, 26 août. 


N grove accident, qui aurait pu ètre une véritable catastropho, 
s'est produit ce matin, à 3 h. 30, en gare de Couxon-au-Mont- 
d'Or. Le rapide 59 Paris-Vintimille parti de Paris (gare de Lyon) 

25, roulait à plus de 100 kilomètres à l'heure lorsqu'il 


télescopa un train de messageries venant en sens inverse et se dirigeant 


sur Dijon 


de « messageries » é 


ce 25 wagons. Il roulait 


s à l'heure lorsqu'un w 


gon sortit de la vole à la suite d'une 
rupture d'essieu ; c'est ce wagon qui 
fut heurté par le Paris-Wintimille 

Le choc fut effroyable et ceux qu 


€ ephe venait se 
Lancé à toute vitesse. 
continua sa course 

peine dans je grincem: 


table des freins et 
du wagon de marchandises qu'il avait 
heurté, puis se bloqua dans un bruit 

ocomotive du rapide et 


as des débris 


Des Cris... 


Des cris des h 
frayeur retentis: 
Des voyage 
par le choc 
Avec 
e pe 
au-Moi 
Heureus 


nt de toutes p 


sajent évanouis. 


du rapide était ca 

's e de la locomotive 

tant éventrée et les b 

uniqué le feu au € 
je Co 


a ges, Neuville et de 

Lyon, à mmédiatement sur les 
lieux, réussirent à limiter s'incen 

Au total, cinq wagons ont été dé- 
dont deux chargés de tissu 


Deux des voles de 

gagées avant 

nen sera que 
1x à 


alement 


Faudra-t-il des superhommes 
pour piloter les avions 


s Yeager et Herbert A. Hoover 


J'épouse une femme laide ». 


Nouvelle discorde der- 
rière le rideau de fer 


Tito accuse 
Anna Pauker 


de chercher à 
le renverser. 


„en incitant ouverte- 
ment les Yougoslaves 
à la révolte 

à Bucorest dont l'agence 


Tanjog o diffusé le texte de 
3.000 mots, hier 


OICI les principaux points de 
la protestation de Belgrade 


ificielles rou- 
e Anna Pauker, 
rangères, 


en garde le gouvernems 

exerce sur les à minorité 

yougoslave en Roumanie qui ont re- 
€ de sign tion. anti-Tito, 


lice secrète ; 
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LE CADAVRE 
D'UN VOYAGEUR 


sur le Strasbourg-Paris 


De SNCE 
d'un tr 


en pr trasbourg, la 
nuit dernière à la gare de l'Oureq 
à Pantin, ont découvert sur le toit 


du soufflet reliant deux wagons le 
cadavre , d'un 


homme portant une 
ure À la tête. Dans les vêt 
ments du mort, on a trouvé des 


papiers au nom de Robert Taine, 28 
ans, 25, rue des Petits-Bohain: 
(Aisne). Il s'agit vraisembl 


Bohain 


La môme Moineau attend à Cannes 
l'arrivée du yacht “Gosse” 


45 hommes d'équipage, 2 ponts, 


(De notre envopé spécial permanent 
Francis RICO.) 

CANNES, 

S' le nom de Mme. Benitle: 


de Porto-Rico, ne vous dit rien, 
celui de la Môme Moineau vous 
rappeller. 
jours de Paris. 
Aujourd'hui, la « Môme », comme 
tout le monde l'appelle ici, est à Can- 
nes. Coiffée d'une extraordinaire €. 
quette d'amiral, elle surprend tout le 
monde par son entrain endiablé. Elle 
secrétaire, 


sans doute les beaux 


scenseur et radar 


que Mistinguett pilote elle-même en 
virtuose. 

Mais |a « Môme » est avant tout un 
marin. Elle a d'ailleurs dans le port 
de Connes un eruiser avec lequel elle 

ticipe à toutes les sorties du M.Y, 

C.A (Moto Yacht Club de ia Côte 
d'Azur) et figure toujours aux pre- 
mières places 

Ce petit bout de femme est éton- 
nante. Elle est certainement la seule 
à ne pas se rendre compte de l'immen- 
sié de sa tortune qu'elle distribue à 
larges polgnées à tous ceux qui l'ap- 
prochent. 


Elle donne des soirées et 
ceptions à table ouverte dans 
du comte de Montcarbriem, q 
louée pour ja saison sur ja roui 


tibes. 
Elle songe déjà à écrire $es Mé- 
moires et à répondre à Maurice Che- 


valier. C'est que sa vle est tout un 
roman, un conte de fée plutôt. 

Elle vendait des fleurs sur je pavé 
parisien lorsque Fischer, le plus P: 
nsien des Parisiens, la produisit dans 
son cabaret 

— J'avais le trae, dit-elle en riant 
lorsqu'elle egrène ses souvenirs. 

Puis après aveir conquis Paris et 
failli se marier avee Al Johnson, elle 
débarquait en Amérique. 


— J'étais la seule femme en pante- 
lons longs (avouez que, depuis, les 
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que son mari lui envoie pour la distraire 


exit el anne ados vain 


a ni Er 


ET PROTÉGÉE PAR DES DÉSERTS 
vw È. A y 
Voici Nairobi 
la grande métropole 
politique et militaire 

` de l'Est africain anglais 


; Elle dèpasse à peine 100.000 habitants, dont 
14.000 blancs, 28.000 Hindous et 68.000 noirs. 


sont dirigés vers les hauts plateaux du Kenya. Contre de la viel 


i ment. Cest que Londres et tout l'Em- 
Fire jul attribuent dans un avenir pro- Les Européens effacent 
\ Che le rôle de métropole de l'Est afri- L 


les Arabes 


On sait tout cela avant d'y arriver. 
Mais Nairobi ne déçoit pas. Malgré sa 
croissance ultra-rapide, elle ne mp- 
pelle en rien le luxe prétentieux des 
villes comme Johannesburg qui ne 
doivent leur épanouissement qu'à la 
soéculation sur ja richesse du sous- 
sol. Longtemps, l'élément hindou y a 
dominé, comme dans le sultanat de 
Zanzibar, et aux ports de Mombasa et 
de Dar-ès-Salam, Mosquées et temples 


l cain. de base stratégique et politique 
principale en dehors des Îles britan- 
niquer. 

appe'é à coordonner et 


et de siège du commandement 
à contrôler 


ainsi qu'on a dû 
centre de la ville, un hôtel sur 
la terrasse d'un autre hôtel. 


Les émigrants anglais 


= 


a ja colonie LT pour _négli- 


tune 
lointaine. Le 


Tis apportent aussi avee eux quel- 

pour le seul confort ma- 

Srel» iis ont pris l'habitude de Pin- 
ja chose publique, combat- 
'rticujariame et tout souci 

Fintérèts privés. Ils procla- 


tent tout 
exclusif d 


au Kenya en avan 
troupes d'émigrés, der le pays 
a rempli son rôle de nouvelle cita- 
delle de l'Empire 


Trois sentinelles... 


Dans leurs conversations, le nom đe 
« forteresse des Trois Montagnes » re- 
vient souvent ; i] fait allusion au 
mont Kenya, au Kilimandjaro et au 
mont Elgon, qui, comme trois senti- 
nelles gigantesques, montent la garde 
autour du haut plateau central envi- 
ranné de déserts 

Car Nairobi est au centre de la par- 
tie de la colonie située à l'est du lac 
Victora. à 1.800 mètres d'altitude ; des 
territoires y sont réservés aux blancs 
qui peuvent! seuls y devenir proprié- 
faires terriens ; et Je rail s'y est mulz 


tiplié pour former un réseau 


EURE 
Code x 
Z QUI A RÉVOLUTIONN 
T L'AMÉRIQUE y. 


7 


Paramount ERMITAGE 
So? RÉ! GÉRÉ, A PARTIR DU ler SEPTEMBRE 


FRANÇOIS PÉRIER 
SOPHIE DESMARETS 


ALFRED ADAM 
I 


ATISSE 


Jean 
», que donne ac- 
de l'Humour. 


anehe prochain 


ra 
59 août. à sur ia Chaîne 
Parisienne. 


COMEDIE WAGRAM. — 


pi mise en scéne de 


nr eo tits erand- succes | GILLES GRANGIER 
Sander e ous les ig fe MARGO LION « ABEL JACQUIN. HÉLÈNE PÉPÉE 
slaaie ‘ouverte de 30. soût au pra Be 
Jamzis une revue aussi 

belle qu'elle fût n'avait! 


DURE 2 ANS 


AU CASINO DE PARIS 
«PARIS EXTRA-DRY» 


bat tous les record: 


LUYE - CAITE - BEAUTE! 


Mais elle est déjà toute imprégnée de Patmo-  pinsous rélèvent sur ses places. Une 
sphère majestueuse d’une grande capitale. Sa réputation pere es HS 3 
est lourde à porter ; de la poirte extrême du Cap parue de Rs ue Tinde, et- 
jusqu'aux Rhodésies et au Congo belge, tous les regards jeu dana lps villes d'eaux et les suc, 


course, 
lle ville entièrement 


com] l'habitations et de 

Des gens, par milliers, révent d'y "RER Te otre cé ei -= 
pénêtet mals. même pour jes An- l'ensemble militaire du « continent Soie maintenant dans la ville euto- 
Flu, une autorisation spéciale d'en- de réserve », sur lequel repose l'ave- DEEE don: les larges avenues bor- 
rés n'est donnie que parcimonteuse- mr des pays occidentaux piere dea Soos rount une ben- 


leue en pleine croissance. L'avenue 
principale suit le tracé de l'ancienne 
route des caravanes d'esclaves. 


grants  d'Angle- 


problématique et en tout cas 


ouvertement 'ils sont venus 
y” garde de nouvelles 


AU CENTRE DE LA “FORTERESSE DES TROIS MONTAGNES ” 


Montgomery y installe ses bases et ses dépôts et le smoking 
y est de rigueur pour le diner des grands restaurants 


guni dense que dans certaines régions 


soir, la vil) 
Le la je, semg mawat 


dames la robe du soir, sans 
Ti des grands restaurants et 
hôtels de la ville leur est inter- 
dit. La tradition est restée, qui veut, 
le travail de la journée terminé. 
qu'on change de vétements comme on 
se lave les mains. 


Un pays de cocagne 


ailleurs, une chose est frap- 
genie. qui, distingue Nairobi de 
ucoup de villes européennes 


c'est l'excellence de la cuisine 
ses restaurants, le choix et l'abon- 
dance des mets et des prix si bas 
qu'ils évoquent le souvenir d'un 
passé bien révolu. Un excellent dt- 
ner ne coûte que $00 francs ; le 
whisky écossais, devenu rare’ en 
Angleterre, est servi à volonté au 
quart de son prix parisien. Un pou- 
let coûts 70 francs, un kilo de 
viande 65 francs, une douzaine 
d'œufs 100 francs, le café 90 francs 
le kilo. 

Ceci n'empêche pas de vieux eo- 
lons de se plaindre 4% la cherté de 
ls vie et de l'inflation due aux dé- 
penses faites dans le pays par l'ar- 
mée anriaise, qui y poursuit avec 

énormes Installations. 


série de pares naturels, 
cent aux portes mêmes 
et où des centaines de sèbres et de 
girafes s'habituent À voir passer les 
automobiles. s'étend le grand dépôt 
de matériel de réserve de Mac Kee- 
nan Road. C'est le plus grand du 
monde. Pour l'installer, d'immenses 
travaux ont été nécessaires ; on a 
débroussé la jungle, on a tracé des 
routes, des pistes, et l'on a amené 
l'eau qui manquait totalement. Pour 
les gros ouvrages, on y utilise en- 
core le travail des éléphants, 


La population noire 
a doublé en 8 ans 


Pendant que se fondent ainsi les 
bases principales de l'armature mi 
litaire britanni 1 faut compter 
avee ln nouvelle orientation des 
rapports entre blancs et noirs. La 
population noire croît dans d'effa- 
rantes proportions : elle a doublé 
en huit ans grâce À l'hygiène e 
ropéenne et À la disparition des fa~ 
mines fauchaient des 
tions entières, Les indigènes 
d'ailleurs, dont les parents vivaient 
la brousse à l'état no- 
primitif lors de l'ar- 
rivée des blancs, ont placé au pre- 
mier rang de leurs revendications, 


LA COURONNE DE SAINT LOUIS 
exposée à la Sainte-Chapelle 


A Sainte-Chapelle, hier, était 
aussi courue qu'un cinéma d'ex- 
clusivité donnant un fim à la 
mode. Depuis 9 heures du ma- 

tin les Parisiens ont fait la queue, 

a S heures du soir 300 ou 400 atten- 

daient encore, et un monsieur irri- 

table menaçait « d'écrire aux jour- 
naux ». 

En l'honneur de la fète de saint 
Louis roi de France était exposée, 
dans la Sainte-Chapelle, ja merveil. 
leuse couronne-reliquaire de vermeil 
et de pierres précieuses qui contient 
des fragments de la Croix, de la 
Lance du centurion et de la Cou- 
ronne d'épines. Digne d'une « quête » 
comme celle du saint Graal, la cou- 
ronne faisait ouvrir des yeux ronds 
et laissait bouches bées les visiteurs. 
croquants émerveillés de rencontrer 
en même temps la sainteté, la beau- 
té, le rêve et 


Phistoire, petits en- 
fants, moines, touristes, nonnes et 
historiens 


Cette couronne, offerte par saint 
Louis à des dominicains de Liége, a 
beaucoup voyagé; retrouvée en 
Saxe. elle tut racheée par la France 
il y a deux ans. On peut la voi 
Louvre toute l'année et admirer 
reliquaires en ogives et les petits 
anges en or. Mais elle ne prend tout 
son sens qu'ainsi, revenue prés d 
saint Louis, dans son cadre royal 
et mystique 


Tarif des abonnements 


tre Paris, 418-31 | 
TROIS suis 380 tr. 
SIX mois … 0 tr 
UN AN 1250 fr. 


2. < Paris-presse » (b) 


NAISSANCE D’ 


10 BABBO consacra la 


fameux soir de Lanesboro, 


tagées : elles ont 
ménare et la garde des enfants pour 
les occuper. Les voyages à la fon- 
ine ou au vieux lavoir de pierre 
les conversations sous les arcades 
emplissent leurs jours de bavardage 
et de camaraderie. Mais une dame. 
même de condition modeste, pouvait 
A cette époque — c'est-à-dire ava 
la Grande Guerre — s'offrir une do- 
mestique, et tio Babbo en 
engagé une pour maman 
jamais été servie, elle se trouvi 
d'abord enchantée, mais lorsque la 
maison fut organisée le temps com- 


de nouveaux horizons. 
la propriété entière de la ville de 


personnels. 
étaient alliacés, mais persuasifs, comme il l'avait prouvé le 


Les affaires étaient toujours pros- 
pères à l'heure du déjeuner ; celles 


UNE VOCATION 
cuisine ses talents is 
La clientèle, qui voulut bien risquer 


l'empoisonnement, revint au bercail, et maman, avec un soulage- 
ment immense, occupa la place 


qu'elle avait toujours considérée 


comme lui revenant de droit: la place derrière la caisse. 
Nous avions loué une petite ma 
son près du restaurant, et Rechetti gaies cocardes, affamés 
aurait voulu qu'elle y reste à jo des loups, curieux de voir 
à dame. Malheureusement, dans méricaine et sa 
une” petite ville italienne, être une le de petite fille. Ils faisaient 
dame c'est s'ennuyer à friser la fo- grand cas de ma personne, à ma 
lie Les paysannes sont mieux par- joie et au grand désespoir de m: 
les travaux du man 


Comme j'étais son unique rejeton. 


elle essayait de m'élever avec 
gueur, pensant que c'était bon pou! 
mon Âme et con 


orme aux préce 
des Quakers, qui jugent superficielk 
et peu sincères les manifestations 
excessives d'affection, 

Mais comme elle était de n 
tendre et démonstrative, { lu 
vait d'oublier ses principes 
ques et de me serrer bru 
sur son cœur ou de m'embr. 
m'étoufter. 


Mon beau-père et moi nous nous 


mença de sembler long. étions pris d'une grande affection. 

Maman s'aperçut bientôt que son et après de longues considérations 
existence italienne était aussi étre — elle était retenue par un varue 
que la mafson où nous vivion: sentiment de loyauté envers mon 
fut ravie lorsque tio Babbo, avec ses père — maman et tio Babbo 
ennuis au restaurant, l'appela à avaient décidé que Je porterais le 
l'aide. La défection du chef ouvrit nom de Rechetti. Wile ne voulait 


pas qu'i] m'adopts, ne tenant pas à 
me voir perdre ma nationalité amé 
ricaine, comme ç'avalt été le cas pour 


Nairobi. du diner, plus irrégulières, s'enflè- elle. Depuis la lol a changé, mais 

Aussi, pendant que l'état-major de] rent avec l'entrée en ligne de lorsque maman avait épousé Re- 
la métropole, Montgomery en tôête,| l'épouse américaine đu patron. chetti. elle était devenue automat 
procède à l'organisation stratégique| Comme Pérouse est une ville uni- quement — et à sa grande indigna- 
de « l'Oural d'Afrique », c'est sir| versitaire, avee une belle faculté de tion — sujette italienne. Ils pensò 


Philip Mitchel, premier Africain de 
l'empire, qui résoudra les problè-| et un tribunal avec tout un état- 
mes locaux et fournira à la forte-| major de magistrats et de clercs 
resse des Trois-Montagnes des ba-| e f Ristorante Rechetti » 
ges politiques, solides Sir philip aj disposer d'une jolle clientèle 
étendu son influence, sinon son auto- 

rité, sur l'ensemble des territoires de 


médecine, une 


importante garnison 


pouvait 
Tal- 
mais surtout les étudiants en méde- 


rent toutefois qu'un changement de 
nom simplifierait les choses 

Le changement n'alla pas 
drame, car j'avais acquis un sens 
inattendu de l'individualisme qui 
lorsque fy songe après tant d'an- 


sans 


cine et ne faisais aucune différence nées, me semble assez touchant 
l'Est ; le Kenya, l'Ouganda, les Rho-| entre les docteurs et les vétérinaires, La situation a un temps au 
désies, le Nyasaland, le Somallland.| qui formaient un groupe important. point mort. drenss as 
le Tanganyika et le Zanzibar. Il est| À l'heure du déjeuner je me préci- cieuse de mon be re finit par 
l'un des hommes de premier plan| pitais au restaurant et fY TÒA l'emporter. TI m'sasura Qu'il m'at- 


Qui ont pris sous ces jatitudes la 
succession de Cecil Rhodes 
K, ight 1948 RA T Delbars 
a s-premse, Voir Paris-presse 
È partir du 18-19 juillet) 


r timide en les regard 
avec des yeux adorateurs. T 
alent en chalowpant, par band 
quatre ou cinq, bavards et 

avec leurs bérets aux couleurs vives 


La “Copie” est la bête 


noire des couturiers 


~la Chambre syndicale de la Haute couture 
s'emploie a élever l’amende de 2.000 frs 
prévue par la loi pour les contrefacteurs 


A chambre syndicale de la couture a été saisie d'une plainte dépo- 
sée par les couturiers parisiens contre une firme new-yorkaise 
qui a présenté récemment aux détaillants une série de robes 

« adaptées des modèles de la haute couture parisienne » et portant la 
. le » des créateurs. 


on parie beaucoup de ce qui est le louage de modèles. Dès l'après 
se pame sur ja scène de la couture. guerre de 14-18, vers 1921, un indi- 
Les salons, bondéà d'acheteurs étran- vidu eingénjeux parvint à per 


les acheteurs américains 
tage qu'ils trouveraient 
d'acheter 20 ou 30 modèjes — 
dresser À lut qui, trustant l'a 


de 


ge sh te Etentes particulières, ont 
té mille fois décrits. On pase sous 
silence l'existence. parmi 
tateurs, de brebis 


ces spec: 
jeuses qui sont 


les championnes de la copie. La co- modèles pour un grand nombre d'a- 
pie, ce trou dans le mur que l'on ne cheteurs, les lui présenterait, chez 
parvient pas à colmater. La copie lui. avec la possibilité de les louer 
dont Mme Chanel disait, autrefois : pour un laps de temps de quelques 
« C'est la rançon de la gloire. » Les heures et d'en tirer toiles, dessins et 
couturiers se sont vite aperçu que photos. Le prix de la location allant, 
cette rancon, pour flatteuse qu'elle d'ailleurs, decrescendo au fur et À 
soit, était un luxe impossible à se mesure que je temps s'écouiait 
payer. Aux présentations de couture — 
C'est une hydre aux cent tètes. Dès confortablement assis au premier 
qu'un moyen est détecté, Il en nalt rang — c'était un gros ellent! T 
un autre. Fuite d'ateliers, indiseré- parcourait la salle du regard. Les 
tion sont des moyens classiques. Il acheteurs intéressés faisaient un si- 
en est de plus ingénieux et qui sont gne convenu et si le total des aoqué- 
les bases de vastes organismes. Teurs éventuels lui semblait suffi- 
L'un d'eux, le plus grave par la dif- sant, 11 notait le modèle. Comme on 
ficulté qu'il y a à déceler ses acteurs voit, une vraie salle des ventes ! 


L'histoire du photographe clandes- 
tin, muni d'un minuscule appari 

rfectionné, est assez connue aussi. 
l existe quantité de trucs et, malhe: 
reusement, beaucoup moins de moyens 
de les sanctionner. 


Comment lutte-t-on contre 
contrefaçons ? 

La difficulté essentielle est de d 
couvrir les sources de fuite. Les mal- 
sons de couture exigent des nouvelle 
clientes, à l'entrée des salons, des in 
troduetions et. de toute façon, une 


aution allant de 15.000 à 60.000 
Moyen assez dérisoire si l'on pense à 
uerative moisson d'idées que peu- 
tirer des professionnels de la 
seule vue d'une collection. Lorsque 
plusieurs couturiers ont signalé à la 
Chambre syndicale une cliente suspe 
— et une inconnue achetant une qua 
rantaine de modèles est tout de même 


un nnage étonnant à notre épo: 
que — celle-ci se livre à une 
crète enquête. SI elle est conclu: 


les moyens de pénalités sont 
assez restreints 

Pour le cas de cople, en France 
une amende de 2.000 francs (comp 


hélas ! 


non tenu des dommages et intérêts 
est la seule punition prévue, Or, une 
ot récente amnistie les contreve- 


nants pénalisés d'une somme égale où 
inférieure à 2000 francs, Ainsi fu- 
rent réglés bien des litiges en cours 
11 faudrait, disent les couturiers, que 
solent prévues des peines d'empri- 
sonnement pour que solt protégée la 
propriété artistique des industries 
saisonnières. Comme bien on pense 
les moyens nous manquent d'agir 
hors de nos frontières 

Il ne sauralt être question d'em- 
pêcher toute fuite Un simple 
de téléphone donné au premier 
des présentations permet d'inondar 

rues de New-York des modèles 
« new look ». C'est ainsi que 
is jo@rs après le « lever du rideau » 
des marchands de tisu en gros oni 
offert à leurs clients un ravissant 
petit entalogue où la mode française 
sétalait en croquis et photos par- 
venus en fraude. 

Cette piaie doit être 
c'est à quoi s'emploie 
syndicale. 

Il faut bien dire que. malgré tou- 
tes les organisations souterraines, les 
acheteurs étrangers ont besoin de 
l'amblance de Paris Un demin, une 
photo et peut-être même une toile 
ne fourntront jamais les impondéra- 


ssainie et 
la Chambre 


LOTERIE NATIONALE || bee au font Su une 
25' tranche 1948 Nelly HUCHEZ. 


EDOUARD - VII 


arri- 
de 
rieurs 


mait beaucoup et avança l'idée que 
J'utilise Rean comme second prá- 


nom. Je serais Matilda-Bean Re- 
chetit et J'aurais trois initiales, ee 
qui était nettement supérieur 


L'affaire fut conclue le jour où i 

me fit cadeau d'une belle gibecière 
mes livres 

gracieux MBR 


elna: 
à fio 


durant notre premier été, À 
que maman entreprit le 
qui, des années plus tard. 
it transformer notre existence 
Elle 


Pérouse 
trava!) 


de 
et nous ramener en Amérique. 
l'entreprit en partie, parce que 
talia, la femme de Rod 
s voir de Milan avec 
meaux, Laura et Cosmo, qu 
deux ans de moins que moi 

Èn Italie, avec les ramifications 
de la famille, un de see 
est toujours en train de 
à frépas : et comm 
ns et catholiques, quel 
que soit le degré de paren 
autres membres se trouvent pl 
gês dans le grand deuil. Les Dério. 
des de deuil étant inte 


condamnait ces usages 
es pauvres créatures éta: 
farouchement nttachées A la tra 
dition et à l'économie. La confee- 
tion n'existait pas ; les vhements 
étaient, soit exécutés par des oou- 
turiéres, aoit acheté dans des 
grands magasins de troisième or- 
dre 


THEATRES 
Ambigu, 21 h 
Antoine, 21 h 
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Rêve de 
Mort d 
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Opéra, Da: 
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édie Wag 
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e, Medr 
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m. (Stud), La Loi du Nord 

Les Pieds Nickelés. 

sel, Monsieur Vincent 

Enfants du Paradis. 

. Les Pi kelés. 


FILMS ETRANGERS (Vers. 
le, La Gde Dame et le Mau 
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. Garç 
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à partir de samedi 28 août De da der 
Le Carrefour de la mort 
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LA MOUCHE 


VOUS RENDRA M 


65.005 
011.205 | 


ESPAGNOLE 


ALADE DE RIRE! cr 


{Les Vedettes 


GRAND ROMAN 
D'AMOUR. 


ILKA CHASE 


ma 
veuve et son grand-père, q 
| Kent une épicerie. Survient Gio- 
Rechsth, un voyage de 
i Jait la 00m 
Maud Bean, l'épouse 


vanni 
commerce 
de 


petite maman, con n p 

morcesu de levure, © 

faire lever la pâte 

che 

Billes commencérent leurs 

des expériences sur les enfs 

Maman avait découvert le 

de modes italien La Donna 
à l'époque à T ei ella 
abonnée. En admirant les 


œuvres des maitres 
nombrables musées ou és 
nous visitions, elle a 
d'œil spécial pour les 
plus d'un déta! 


d'une jaquette 

ban, un petit -J 
place dans nos gai ye 

avait ana: tale ò 
pour adapier ce qu “ 


| DEMAIN : 
Une mystérieuse 
visiteuse 


tour d'elle, et des cost 
par les paysans les 
elle tirait pour des 
tabliers pimpanta et a Fa 
pratiques 

Mes vétemente, pi 
ceux de mam 


bien qu'elle dût s 
une Infidéle rejetant les voiles à 
arem, e 

à À son 


ST Oui 
nait en un après-m 

Rodol 
aux 


mo essible 
idées nouvelles 


de s 


fa 


femmes de la 
maman. La 


Paris, Op 
Portiques, Al Ba 
Rad.-Cinè Opéra 
Th. Champs-Elysé 
Triomphe 
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MOSCOU : 
Mémorandum | 
pour Staline | 


des uns et 


et Molotov 


MOSCOU, 26 aoùt. (AFP-UP) 
Les représentants des Etrts-Unis, de 
1s Grande-Breiagne et de la France se | 
sont réuni, à ms à l'ambassade 
britannique, pour y étudier les nou- 
velles instructions de leurs gouverne- | 
ments respectifs, coordonner leurs 
Vues et rédiger. a-t-on pensé, un me- | 

orandum destiné au rénéralissime | 
ine et à M. Molotov. 


n'en pas soufirir 
ment, deux fois moins de cultivateu 
tant, à nourrir toute la tion 
Mais ils ont des machines pay- 
sans français n'en ont pas, ou pas 
assez. Le plan Monnet évaluait à 
250000 le nombre des tracteurs qui 
ur sont nécessaires. Malgré les im- 


On ni A le général Be-| portations, une quarantaine de milliers 
dell Smith et MM. Frank Roberts et| seulement sont en service. 
Yves Chataigneau peuvent, au cours| Un gros tracteur coûte, à l'heure 
de l'après-midi. aboutir à des conclu-| actuelle, plus d'un million. Beaucoup 
sions communes. ils seront à même de| de cultivateurs ne peuvent pas dé- 
inder au ministère des Aflaires| bourser cette somme. Beaucoup d'au- 
angeres soviétique une nouvelle en-| tres hésitent : que leur machine ait 


evue, pour ce sois ou plus vraisem- 

blement demain. soit avee Staline. | 
t avec M. Molotov, soit encore avec 
ces deux personnalités à la fuis. 


la moindre panne, les en voilà privés 
pour plusieurs mois 

Je visitais récemment, au moment 
de la moisson, une ferme des eni 


Cependant. les milieux eméricains| rons de Cambrai. Devant moi. une 
e h moissonneuse-batteuse venait d'englou- 
dénuées de tout fondement les ru-| tir plusieurs hectares de blé qu'elle 
meurs selon lesquelles les Français| rendait, aidée de deux ouvriers, sous 


ouveraient 


p certaines proposi- | 
tons anglo-américa 


‘riaines proposi- | forme de sacs de cent kilos, Le triom- 


CORRESP LENS EM Te eee n'ont pas 
TITO CONTRE de pannes 


Dans l'écurie. le fermier me montra 
quatre magnifiques chevaux boulon- 
nais, au large poitrail. 

— Je suis forcé de les conserver, 
me dit-il. J'avais deux tracteurs, mais 
le second est tombé en panne voilà 
trois mois. Je l'ai envoyé à l'atelier 
de réparation, près de Lille. Huit 
jours plus tard, j'étais avisé. par let- 
tre, qu'il était Impossible de le re- 
mettre en état avant novembre. Sans 


Anna PAUKER 


(Suite de lo première page.) 


De tels actes sont incompatibles 
avec l'existence de relations a! 
cales entre deux pays liés par un tri 
d'assistance, et plus incompatibles | 
re avec la politique de correc- | 


ñ qui doit être de règie sur les| mes chevaux, je serais dans l'em- 
questions nationales dans une démo-| barras 
cratie populaire qui s'achemine ve: Quinze usines, en France, fabri- 
le socialisme guent des tracteurs ; Ds sont de mo: 
Trois remarques importantes sont | dèles différents et leurs pièces ne sont 
tes au sujet de cette note pas interchangeables. Ce manque de 


rationalisation augmente le prix de 
revient et les réparations sont lon- 
Kaes et coûteuses. 

Les tracteurs, du reste, ne sont uti- 
luables que pour des cultures assez 
étendues. Le « remembrement » sim 
pose : hors les régions de grande pro- 
duction, les terres sont, en France, 
extrémement “morcelées. Au point 
Qu'en Haute-Saône, par exemple, un 
ce 25 ares constitue une belle 


1. Elle @ été signée et transmise of- 
ticiellement par M. Talo Simich, mi- 
nistre des Affaires étrangères de You- 
goslavie, qui n'est pas membre du 
parti communiste; 

2. Le ministre des Affaires étran- 
gères de Roumanie est désigné par 
« Madame Pauker », et non pas « la | 

arade Pauker », comme Cela au- | 
dû être conformément au langage 
d'plomatique des pays du bloe orlen: 
le conflit Kominform-Tito | 


tal. Ainsi pièce. flimlin, ministre de l'Agri- 
a débordé le cadre du parti pour se| culi déclarait récemment qu'i) 
s plan gouvernemental: | faudrait « remembrer ». pour le 


en mettant en question les | 
ite qu'elle a conclus avec 
Roumanie. estiment certains obser- 
et si elle décide de les dé- 

yougoslavie provoquers | 
rie de « réaction en | 
laquelle se trouveront 
es traités qu'elle e 
clus avec les autres Etats de l'or 
re roviétique 


LE MAIRE 
DE BUCAREST 
DEMISSIONNE 


BUCAREST. ? août (AFP). — 
L'agence Rador annonce que le géné- 
ral Dombrowsky, maire de Bucarest 
sest démis hier de ses fonctions. | 

Conformément A la décision du | 
praesidium de l'Assemblée nationale | 


moins, une dizaine de millions d'hec- 
tares. À cet effet, deux milliards 
avaient été inserits au budget 1948 ; 
il en faudrait vingt fols plus, 

La modernisation de l'agriculture 
française est donc une œuvre de lon- 
gue haleine, Le gouvernement a pré- 
paré, il est vrai. un plan qui prévoit, 
d'ici le 31 décembre 1949, l'investis- 
sement de 236 milliards dans les usi- 
nes d'engrais et de tracteurs. 

En tout état de cause il faudra plu- 
sieurs années avant que .es effets du 
plan ne se fassent senur. 

Or la production est insuffisante. 
Sept cent millons de dollars consa- 


annulés tous 


UN ARABE 
TUE SA FILLETTE 


NE LUI OBEISSAIT PAS 


ALGER, 26 août (dépêche Paris- | 


me général Parvulesco a été désigné| presse, l . 
See meme: megutni de we el Di do 15 ane fu dntess 
pitnle roumaine autre part. M| hier, dans un 
Donces, premier adjoint du générall de Menerville 


Dombrowsky, a été révoqué. 


Fa 
emi Amar, les enquêteurs furent sur 


| pris de le voir se troubler. 
M. BOLLAERT EST | ` L'Arabe, pressé de questions, fi- 
PARTI POUR SAIGON 


nit par avouer que le 19 août il 
M. Bollaert, haut commissaire de 


aval: battu si violemment à coups 
France en Indochine, a quitté Paris 


| de poing et de pied son enfant. 
parce qu'elle refusait d'arroser les 

ce matin, à 8 heures, pour rejoindre 

son poste à Saigon. 


plants de tabac que ia malheu- 
reuse était morte. Alors il étai 
allé jeter le cadavre dans un puits 
pour faire croire à un accident. 


Pour embellir sa retraite 


Le brigadier don Juan 
jouait les fiancés au 
détriment des rentières 


Deux inspecteurs en activité 
lont arrêté hier rue Belhomme 


EME sans sa tunique à galons dorés, Maurice Renault, ancien | 
brigadier des gardiens de la paix, était toujours aussi séduisant. | 
Bien qu'il frisât la cinquantaine il avait la mèche toujours | 
aussi avantageuse et ses cheveux argentés inspiraient confiance. Il le| 
savait. Comme la vie, depuis sa mise à la retraite, lui semblait aussi 
quotidienne que difficile, il décida d'exploiter ses charmes, 
Ce gigolo sur le retour lut attenti- 
les petites annonces matri- 
C'est ainsi qu'il devint le 
« fiancé permanent ». Cette protes- 
sion nourrissait son homme. Une ri- 
che rentière du Pré-Saint-Gervais de- 


vait l'apprendre à ses dépens. Mais 
Renault, fin psychologue, avait re- 
marqué que son amie était lasse. I) 
la quitta. 

N sen ala sans plus tarder vers| 
d'autres amours périphériques. Il 
conquit le cœur d'une commerçante, 
Mme Bernier, prit pension chez elle. 
et après un séjour de quelques mois, 
lut déclara soudain : 

— J'al longuement réfléchi... pour 
toucher plus facilement l'essence né- 


La gare routière de Deauville 
en plein centre de Paris 


C'est du 14. boulev. de la Madeleine] cessaire à la voiture, je crois qu'il 
que partent pour Deauville, tous les| vaudrait mieux mettre la carte grise 
matins. à 7 neures, les a à mon nom. Ainsi je pourrais faire 
Compagnie Française de Tourisme Lej jouer les relations que j'ai dans a 
retour à Paris s'effectue vers 23 h. police 

Lie bonne nouvelle pour les Part-| Mme Bernier persuadée que son 
siens : ce service quotidien sera pro-| union avec Renault allait être bien- 
lonxé jusqu'au 15 septembre. tòt légitimée accepta, 

Prix de laller-retour : 998 fr., avec] Renault, en possession de la carte 
visite à Lisieux, transfert au Cnamp| grise, en profita pour vendre la voi- 


de courses. et réduetion de 50 % sur 
l'entrée au Casino 


ture à un garagiste de ses amis. Puls! 
l'escroc sentimental disparut. ne 


SSA a~ dant, hier soir, les inspecteurs 5 
TROP OCCUPEE POUR| paux Ponthieux et Gaunet retrou. 
vaient l'homme. Celui-ci pérorait 


FAIRE VOS ACHATS ? 


2 avant Ÿ heures MEN. 75-04. 


dans un bar de la rue Belhomme. I 
a pris œ chemin du dépôt. 


. ILFAUTDESBRAS 


et des tracteurs 


pour nourrir 40 millions de Français 
Les cultivateurs manquent| À 


| 
des autres | 


Par François CHARBONNIER 


A campagne française manque à la fois de bras et de machines. 
L S'il n'y avait que crise d'effectifs, la production agricole pourrait 
aux Etats-Unis on compte, proportionnelle- 


rs qu'en France ; ils suffisent, pour- | 
américaine. | 
crés. depuis la Libération. à l'impor-| 
fatia de produits alimentaires, n'ont 
pas mème suffi à satisfaire les be-| 
soins de la population. | 
Cette année, certes. la récolte s'an- | 
nonce excellente. L'abondance parait| 
à nos portes. Mais que l'hiver soit | 
rigoureux et le prochain printemps | 
aussi see que cei de l'an demier 
gi, derechef, elle nous tournera “ 

os. 
Et la libération des prisonniers al-| 
lemands. dont une grande parte | 
étaient employés dans les entreprises | 
agricoles, pose de nouveau le problè- | 
maiu-d'œuvre. Quatre-vingt | 
environ. ont été 


mais l en est parti à peu près le| 
double. Comment les remplacer ? | 
A Ormoy, ee petit village de la| 
Haute-Saône dont je parlais hier. on | 
comptait une dizaine de P.G. Tous | 
ont regagne leur pays. 

M. C... cultive une soixantaine 
d'hectares. C'est un des plus gros pro- 
riétaires du coin. Il a élevé, et fort 
jen d'ailleurs, une dizaine d'enfants 
qui. les uns aprés les autres, se sont 
mariés et établis à leur compte. L 
reste seul avec les derniers. Quatre | 
peones en tout pour cultiver la 
e: 


temps 1948, tout 
bien cependant, grâce aux deux 
sonniers qu'il avait engagés : 
ceux-ci sont partis. 

— J'al, actuellement, me 
C.. un petit Parisien qui m 
voyé pour les vacances. Il parait | 
s'intéresser à la culture. Je souhaite 
qu'il consente à rester pour nous don 
ner un coup de main. Trouver des 
ouvriers est aujourd'hui Impossible | 
Si je tombais malade, ce serait <a | 
catastrophe. 

Ses enfants seralent contraints de 
réduire leur exploitation. ‘Quelques | 
hectares de plus tomberaient en ja-| 
chère. | 


Les vachers sont 
introuvables 


— Les vaches. me disait, de son 
coté M. Lefebvre, directeur de la 
coopérative beurrière du Nouvion-en- 
Thiérache, se font aussi rares que les | 
jours de soleil. Le problème se pò- | 
sait déjà avant la guerre, où nous| 
devions avoir recours à ia main-d'œu-| 
vre étrangère Aussi, beaucoup de 
fermes de la region sont-elles maine | 
tenant exploitées par des Polonals | 
Aucun Français ne veut plus être va- 
cher. Le metier paye pourtan bien | 
Quinze mile francs par mois, sans 
compter les primes ; dans l'Aisne | 
vachers sont, en outre, logés et ia| 
ont un jardinet à leur disposition.. | 
sans parier du lait et du beurre| 
Qu'ils reçoivent. Mais le travail est| 
sale, les vaches demandent à être 
traites tous les jours, même le di- 
manche Les jeunes prétèrent faire| 
autre chose, ou partir pour la ville 
-~ Comment font tes cuitivateurs ? 
— J'ai un parent près d'ici qui pos- | 
séduit un troupeau de trente vaches 
Deux prisonniers les solgnaient. Ceux- | 
ci libérés, il a cherché des vachers 
l a pu, par chance, en trouver u 
Mais, seul, i! ne pouvait s'occuper 
de toutes les bètes : mon parent en 
a vendu dix. Si la production de_lait 
diminue depuis vingt ans, c'est aussi 
une question de main-d'œuvre 
La situation est la même dans toute | 
la France, du nord au midi | 
— Je me demande, me disait 
gros propriétaire du Gard, comment 
nous ferons les vendanges. Nous 
manquons de spécialistes. Les sa 
res, depuis l'an dernier. ont cepen- 
dant doubié | 
Le ministère de l'Agricuiture estl- 
mait, au début de cetie année. qu'il 
faudrait mettre à la disposition des 
cultivateurs, en 1948. 100.000 trav 
leurs supplémentaires. 11 ne voyai 
qu'une solution : intensifier l'immi- 
gation des Italiens, des Allemands et 
les personnes déplacées. Nous sommes 
déjà aux deux tiers de l'année, et ce | 
programme est loin d'être réalisé. 


— Beaucoup d'éleveurs. me disait 
M. Bernard, secrétaire de la Confé- 
dération nationale de l'élevage, au- 


raient voulu engager des Balies, qui| 


sont excellents vachers. Mais, _pour| 
des raisons politiques, la C. G. T. s'y | 
est_ opposée. 

Tant que ces problèmes — main- 


d'œuvre et outillage — ne seront pas | 


résoius, la production agricole ne 
pourra pas augmenter. Le plan Mon- | 
net prévoyait, pour 1949, la produc- 


tion de 150 millions d'hectolitres 
lait, de 200.000 tonnes de beurre, 
82 milions dequariaux de blé, 
78 millions de céréales secondaires. 
serait enfin l'abondance | 

Mais, pour réaliser ces beaux pro- 
jets, 11 faut à l'agriculture des tr: 
teurs et des bras. Tout le reste n'est 
que rêverie 

(Copyright 1948 by Paris-Presse and 
François Charbonnier.) 
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FAUT-IL MOINS MANGER 
APRES 40 ANS ? 


Un problème alimentaire 

traité par Marie Vincent 
Mme Dubois m'écrit : | 
Mon mari prétend que, intenant | 
nous avons dépassé la quara: 

nous devrions moins mange 
Est-ce vrai t 

Il est bien certain que les person- 
nes Agées ont intérêt à ne pas com- 
mettre d'i s de table... Mais, chère 
Madame, 40 ans, c'est encore la jeu- 
nesse, n'est-ce pas? Alors n'hésitez 
pas à manger à votre faim. D'all- 
leurs en matière d'alimentation, ce 
qui importe, c'est d'avoir une nour- 
riture saine, riche et légère à la fois 
qui fournisse à l'organisme beaucoup 
d'énergie sous un petit Volume. De ce 
point de Vue. ln marrarine constitue 


ferons pour vous gratuitèm. 
1n pas J. Lacroix, Paris 


Jean LELEU. 


EA PRETS TONGS CREDITS, 
CONDITIONS LES PLUS AVANTAGEUSES 
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un aliment idéal. Cette simple émul- 
sion d'huiles végétales très pures, 
arachide, coprah, soya, ete., vous 
fournit à poids égal six fois plus 
d'énergie que la viande. Naturelle, 
remarquablement digestive et déli- 
cieuse, surtout quand elle est bien 
fraiche, la margarine permet de pré- 
parer cette nourriture saine et savou- 
reuse dont on a besoin à tout âge 


MIGNON 


Apseli d'urgence cetto reët| APRÈS LE DOUBLE ASSASSINAT DE LA CROIS- 


Les gendarmes en plein imäroglio 


UN JEUNE MÉDECIN DE SÈTE 


» 


est retrouvé assassiné 


dans l’étang de Thau LA MOME 
On recherche une femme blonde qui M O INEAU 


serait montée dans la voiture du 
docteur en compagnie du meurtrier | 


SETE, 26 acû: (lépêthe « Paris-presse »). | 
LORS qu'il allait se mettre au lit, hiers soir, vers 22 heures, le 
docteur Bonnetcn, médecin bien connu à Sète, reçut la visite 
d'un inconnu. 
— On m'a prié de venir vous chercher, Venez 
cas grave. Je vous accompagnerai. 
L'inconnu, grand, cheveux ordulés chatain foncé, vêtu avec élé- 
gance d'un costume gris, la main gauch bandée, semblait en proie à 
la plus vive agitation. Ii se présenta sous le nom de M. Herber. 


Quelques minutes plus tard, le doc 
teur Bonneton pa: au volant de 


te, c'est pour un 


trier 


tations, 

son auto, en compagnie du messag:r ion 

qui devait le conduire auprès d'une jeune dans la vo 
cliente agonisante. l'avoir f avec un inst 
Rapidement, la Simca prend le Sontondant. Puis Us le t 


l'étang et le maintinrent dans 


vard qui tourne autour de la f 
ace À. pe 38 d l'eau quelques minutes. 


ville, franchit un pont de chemin de 
fet et s'engage sur le chemin de hi 


lage qui borde l'étang de Thau. Mobiles ? | 
Un couple d'amoureux attardés 

entend la voiture stopper. Et sou On s'interroge vainement pour | 

Gain des cris : « On me tue... on me connaltre les mabiles de ce crime. 

tue... au secours ! » S'agit-il d'une vengeance, ou plus 
Les deux jeunes gens se précip- Simplement d'un crime crapuleux ? 


La vie du docteur Bonneton, âgé de 


tent vers la gendarmerie Voisine tu docter X 
Maigre les barrages tendus imme- 23 ans, n'était l'objet d'aucune eriti- 
diatement par les gendarmes, la gue à Sète. Il menait une existence 
Star dans laquelle se trouve le rangée, on ne lui connaissait aucune | 


laison féminine, et i ne faisait pas | 


ou N triers fonce vers la ville 
re ~ K de politique. 


Elle ne ser rattrapée. Mais, 

quelques plus tard, on Quelques passants prétendent avoir | 

pourra la retrouver non lo vu dans la voiture, aux côtés de| 
cile du médecin. Des taches de l'assassin, une jeune femme blonde 

sang maculent les sièges. Les ini les yeux cachés sous des lunettes 


recherché vaine | 
a femme blonde et 


noires. Mais on 
ment cette nuit 
son, compagnon | 

L'autopsie de la victime a eu lieu | 
ce matin à la morgue, où le corps 
a été transporté. | 


cations données par les témoins lois 
tains du meurtre permettent de dê- 
couvrir, vers minuit, le corps de la 
victime À vingt mêtres du rivage, 
dans l'étang de Thau 

La tête émerge encore. Les meur- 


\Suite de la première page) 
Amsricai ont fait des 
Tout le monde vonjait m'ent:nâre. 

C'est à New-York qu'elle rencontra 


mari, l'homme le plus riche de 
PrAu-Riro. Elle abandonna pour lui 
la scène et coula dés jours 


dans les tles américaines jusq: 
où M. Benitiey fut complétement ruiné 
lors du krach de Wall Street. Mai 
Môme Moineau vendit teus les 
Joux qu'il lui donnes et recom- 
vie avec lui jusqu'au jour 

uva sa fortune. 
de lui tċiégraphier à Can- 
"il lui envoyait comme cadeau”. 
un yacht 

C'est un ancien chasseur de sous- 
marins américain offert par Wzshing- 
ton à M. Benitley en remerciement des 
services rencus pendant ja guerre. 

J) a été entièrement rééquipé en ba- 


menga sa 


teau de plaisance et baptisé « Gosse » 
qui est fe nom d'amitié de la Mame | 
Moineau. « Gosse » sera, après celui 


du roi d'Angleterre, le yacht le nlus 
important du monde avec quarante- 
cing hommes d'équipage, deux ponts. 
des ascenseurs, un radar, On l'attend 
{ncessamment avec curiosité à Cannes. 

— Qu'est-ce qu'on va frire comme 
croisières, les amis ! déclare à qui| 
veut l'entendre la Môme Moineau qui 
reste le gavroche de Paris. enfant au | 
grand cœur, simple et toujours de 
bonne humeur, F. R | 


UNE DELEGATION 
du conseil municipal | 
de Genève 
à l'Hôtel de ville 

M. Alesandri, président du Con 
seil général de la Seine. a reçu. ce 
matin, à l'Hôtel de Ville, une délé-| 


gation du Conseil d'Etat et du Cor 
seil administratif de Genève 


LA LOI SUR LES 


d'un commun accord, se dispenser de 
l'application des réglementations de 
fixation prévues en prenant forfaitai- 
rement comme base le prix du loyer 


(Suite de la première page) 


s'étendront pendant cinq ane de telle 
façon qu'en 1954 le lover minimum 


sera égal à 12 0/0 du salaire de appliqué au ler juillet 1948. Cet ac- 
référence. cord pourra avoir pour effet de ma- 
© Tout iétaire devra, avant le  jorer le loyer, chaque semestre, d'un 
ler janvier 1949, faire connaitre à tiers du prix pratiqué au ler juil- 
chaque.Jocataire, ou occupant, la va- let 1948. Mais le total de ces augmen- 


leur locative des locaux qu'il occupe 
© Les dispositions ci-demus sont ap- 


tations ne devra pas dépaser une m 
Joration supérieure à 400 0/0 du pri 
iqué au ler juillet 1948 
les parties pourront. è loyers qui dépassent ja va 
leur locative précédemment définie 
seront ramenés à cette valeur loca- 
tive. 

@ 1 ne pourra être exigé des sous 
locataires un loyer supérieur à celui 
payé par le locataire principal. 

vingt-sept députés ont régle 
les locations en meublé 


plicables le er janvier 1949. 
© Cependant, 


IVANOFF 
SE PROMENAIT NUE | 
dans rues de Chaville "Oo" noce exception 


Une patrouille de police rencontrait| nellement un local normalement meu- 
la nuit dernière, vers 1 heure du ma-| blé. est autorisé à majorer le mon 


tin. dans une rue de Chaville, une| tant du loyer du prix de la location 
jeune femme qui se promenait, soli-| des meubles qui ne pourra. lui-même 
Aire. et dans un très simple appareil :| dépauer le montani du loyer prin. 


celui que lut a donné la nature. 
Interrogée. cette nudiste Intégrale dé- 
clara avoir pris un bain dans les étangs 
Ge Ville-d'Avray. où elle avait laissé 
Son sac et ses vêtements, qui furent 
retrouvés pius tard. Se proclamant 
Adepte du mage Ivanoff. elle ne fit Sanctions i 
Aucune difficuié pour décliner son! Le projet prévoit un certain non 


locataires ou sous-locataires 
de bonne foi d'un local meublé bé 
néticient du maintient dans les lieux. 


kieme Saime Dina aianiheva B mael mtean antela ennea A bana 
deux ans et de nationalité bulg: | ser les infractions à la loi : loyers 
"Aprés un examen du médecin abusivement élevés, pratique illégale 


vice elle fut conduite à l'hôpital de} de la reprise, perception de commis. 


Versailles et sers déférée au Parquet) sions ou ristournes, refus de louer 

pour outrage publie à la pudeur. À dee familles nombreuses, majora. 

alt ré tion illégale du bail, transformation 
de locaux d'habitation... 


Les amendes prévues vont de 5.000 
A 5 millions de francs et les peines | 
d'emprisonnement de quinze jours à| 
deux ane. Le jugement pourra être | 
affiché à la porte de l'immeub] 


ETRANGLE 


UN ALPINISTE | 
PAR SA CORDE | 


paS HAMONIX, a0 aoùt (dépiene| "on | 
'aris-presse) ne cordée ten- 
tait de franchir le col du Tour allocation logement | 


quand l'un des alpinistes, M. Ray- | Le projet comporte un second, ti- 
mond Picard, 18 ans, glissa dans| tre consacré à la législation de 

une crevasse. Il tomba #! malheu- | location logement. Le bénéfice en es 

reusement que la corde qui le accordé à partir du deuxième enfant 

liait À ses camarades, se mit au-| à charge vivant au foyer, à toute per- 

tour de son cou et qu'il mourut | sonne jouissant de revenus profes- 

étranié. | sionnels provenant exclusivement d'ac- | 

| tivités salariées où percevant l'alocs- | 

tion de salaire unique et payant un 

| minimum de loyer fixé par décret 


LE BILAN DE LA 
BANQUE DE FRANCE 


La situation arrêtée au 19 août fait | 
apparaitre une diminution appréciable | 
de la circulation fiduciaire : 836 mil- | 
liards contre 843, soit une diminution 
de 7 milliards. A l'actif. on remarque 
une réduction de 3 milliards sur le 
montant des avances de la Banque à 
l'Etat, C'est là un bilan, favorable | 
comme c'est le cas en général vers le 
milieu du mois. | 


DÉPOSITION ACCABLANTE 


d'un chauffeur de taxi 


pour Huguette Maurel 


Martine est confiée pro- 
visoirement à l'Assistance 


Les taux de l'allocation sont dé- | 
terminés par décret, compte tenu du 
nombre des enfants à charge et du 
pourcentage des ressources affectées | 
au loyer. 


| 
Paiement mensuel | 


Entin l'Assemblée s'est piue à ins- | 
tituer le paiement mensuel des | 
loyers. Elle a décidé, après le Conseil | 
de ja République, « muf convention 


d'Huguette Maurel. Le témoigne 
Villemot, 45, rue d'Alésio, qui 
commissariot du quartier Notre-Dame-des-Chomps, est, en effet, occo- | 


courses 


— J'ai chargé une cliente, le 19 
août, à 12 heures 30, alors que je me 

Résultats de Vincennes 
PRIX D'ECOMMOY 


trouvais en stationnement à la 
d'Auteuil. a déclaré Villemot. La jeu- | 
ne femme, pâle, aux cheveux bjond 
filame portait dans ses bras un bébé 
emmailoté très serré et dont les lan- 
kes recouvraient même le visage. Ma 
Cliente tenait du reste à la main un 

tit garçon. J'ai déposé la jeune 
emme. à 12 h. 45, avenue de la Ré- 
publique, à Montrouge. 

‘Apres sa déposition, M. Villemot a 
été entendu à nouveau quai des Or- 
fèvres et confronté avec Huguette 
Maurel, qui avait été extraite ce ma- 
tin du Dépôt. Celle-ci a tenté de nier 


, P. 42 
Biancbet oil. 40 
Neyeuxh 127. 2 


un instant. Mais, M. Villemot, qui a bma Ra 120) 
été affirmatif, a ajouté : i; 
SimeSeuvener-vous lorsque nous) — 15 pan 
sommes arrivés à Montrouge. vous 
ez tendu un billet de 100 fr. et PRIX DE CAMBRAI 
été obligé de vous préciser que.| Monté. — 250.090 tr. — 
fepuis l'augmentation du tarif des| 1. Bie x 25 (R Picard) 3e 
taxis, le prix du compteur ne corres- À. Jaunet a-s- Le. 18 
pondalt pas £ la réalité. C'est alors Seh Perpern OT 18 
que vous m'avez remis 140 francs. 5628 (Calle (EU 
M. Thibaut. juge d'instruction, pren- #50"8/10. s 4274/10, 
Ara sans doute cet après-midi, une D Raa. km.: 182"2/10 


décision à l'égard d'Huguette Mau- 
rel, probablement l'examen mental et 
l'internement. 

Quant à Martine, le juge d'instruc- 
tion la confie provisoirement à l'As- 
sistance publique, en attendant que 
Marcelle Bouteloup, sa mère, ait ac- 
compil les formalités qui lui permet- 
tront de la reprendre. La santé du 
bébé continue à s'améliorer. 


PRIX DE SAINT-MANDE 


VOLE: — MOUCHES, 


* MOUSTIQUES, ETC...“ 


mots croises 


LOYERS 


contraire expresse insérée dans le| 
bail, les loyers des locaux d'habita-| 
tion seront de piein droit payés par | 
fractions mensuelles » 
tions prévoyant un paiement par pé- 
riodes supérieures au mois pourront, 
à tout moment, être annulées à la 
demande, tant du propriétaire que 
du locataire. 

Ei discutant depuis plus d'un an 
sur ce monstre, l'Assemblée natio- 
nale et le Conseil de la République 
ont commis une erreur dans l'énu- 


mération des textes législatifs qui sei 
trouveront abrogés à la promulgation. | 


Il en résulte que certains loyers pour- 
raient être diminués d'ici le ler jan- 


progrès). | 


Les conven- | 


+ Ils ont tué accidentellement le princi- 
pal témoin 

+ Ils cherchent un pendu dans la forêt 

+ Le seul accusé a rétracté ses aveux 


LE MANS, 26 août (dépèche « Paris-presse »). 

ALGRE l'arrestation de Pierre Mazure, cet habitant de Sainte 

M Michel-de-Chavaigne qui a reconnu sa participation au double 
crime de la Croix-Mignon, les enquèteurs arriveront. 

savoir par qui exactement ont été tuées les deux sœurs Verrier, 


honorables débitantes de Semur-en-Vallon trouvées chez elle affreuse- 
ment massacrées dans la nuit-du 14 août ? On peut en doute 
variant sans cesse dans ses déclarations, et 
blessé hier par les gendarmes, 
étant mort. 
Mais 


', Mazure 
le témoin Armand Morançais, 


| 
ont 


peons les faits qui 


signée An 
sait À peu près ceci 

— J'ai participé au €: 
Croix-Mignon, car j'ai 


Verrier. Celle-ci me repoussait 
j'étais à obtenir 
même par la vioience. Aujourd'hui 


je n'ai plus d'intérèt à vivre, aussi 
je vais me pendre dans la forêt de 
a Couture, près de Bouloire. Je dis 
adieu à mes amis et je donne ma 
tte à mon camarade Pierre Ma- 


savoir. que... 


Le temps qu'il fera : 


AUJOURDHUI | 

Ciel variable, pluies et orages. | 
Vent du su t irrég Tem- 
pérature en baisse de 3 à $ degres. | 


Les gendarmes de Vibraye préve- 
nus par le maire pensèrent que Pier. 
re Mazure pouvait ieur donner des | 
renseignements Mais ses déclarations 

Mazure se contre- | 
jot. Comme au cours 
re il avait cité piu- 


de cet interroga 


eurs fois le de Morançais ies 
prétendait être sorti avec lui e| PROVINCE 
du crime, ce dernier fut amené 


ALLUME 


COUPABLE D'AVOIR 


À son tour à la gendarmerie. Mais 


o connu UN INCENDIE qui ft plusieurs mije 
And ones ne put faire iea| lions de dégats chez M, Hilion, cuk- 
dé ns quon atten ire les| Uvsteur À Plouvara (Côtes-qu-Nord). 
déciarauons quon atendalt de Ml Henri Cardinal. 27 ans. est arrêté 


ayant été blessé au début de son au- 


dition accidentellement 


par les gen-| PRES DU BOIS DE LA FONTAINE- 


rmes. comme nous l'avons dit hier.| BRIDOUX, à, Chastreix de- 

Dóme). une bête de forte taille ene 

ève un agneau. On croit que c'est 

Premiers aveux AUX EE D Mir 
éapparition dans la région 


L'interrogaioire de M. 


re se pour- 


i| LE FRANÇAIS DENIS MACCA 


suivit. Presé de questions, 

par avouer sa parti u de Marseille, a remporté, hier, à V 
de la Croix-Mignon. ia nuit i| timille, le titre de champion du 
se complut à endosser l'entièr monde de pêche sous-marine, pre- 
ponsabilité du meurt vait nant le meilleur sur 69 autres conceure 


ents de 12 nations 
SA BARQUE AYANT CHAVIRE, 
M Bord se noie dans un étang à Cee 


aidé par Angelo Pa a ai 
si que par deux amis dont il ignore 
ies noms et qui étaient venus en voi- 


ture pour faire le coup. Bref, il va-| risy-Gailly. près d'Amtens. 
| zia sans cesse dans ses déclarations ét} LE CADAVRE D'UN HOMME qul 
| c'est sans sourciller qu'il signa. quel- | semble avoir séjourné deux jours dans 
| ques instants plus tard, le procès-| l'eau a été rejeté sur la pliage du 
| verba de ses aveux B-RA n 

| mans le courant de la matinée, Ma- | 


ETRANGER 


LA REVUE ANGLAISE « PICTURE 
POST » publie le résultat d'un ret 


zure fut conduit sur les leux de son 
forfait pour une reconstitution du 
crime. Mais ce n'est que dans l'après- 
| midi qu'il se décida à montrer l'ar- 


DU eco en dU S |. mu euh ne Gé A ORES on, | rendu Queue» organia eur (oa 
l'Assemblée nationale d'introduire, en| piquet de pécheur à la ligne recourbé! lotersient on cas d'élection : 40 % de 
second examen. des dispositions sur| Lune extremité et effilé à Lautre. | Voix ont ele aux conservateurs, 30 
lesquelles le Conseil de la République| Mais tout cela ne suffit pas à x travaillistes, 11 % aux libéraux 
ne s'est pas prononcé Lu missaire Hasgouet.| 17 % indécis 
On souligne que la seule solution| iors ire Hangouet | IT ECMVAIN ALLEMAND Fritz von 
permettant de sortir de cetie impasse] ment D'une voix chevrotante, ii| Unruh se verra décerner le prix Ga 
est fournie par l'article 36 de la Cons-| expliqua au commissaire : è the 194 
ution qui donne au président de pna MIS EN PRISON A l'âge de vigt- 
République le droit de demander, dans|  - Je n'ai pas tué, Je ne suis pas | deux ans. en 1 t assassinat, Tta 
Halal de 10 jours fixé pour la pro-| le criminel, je suis trop bon, mais é. est “libéré 
Muigation. une seconde. lecture des| Je ne veux pas dénoncer ies cou- de ré 
textes votés par les deux Assemblées. | Pables Sr 
mpression que Mazure ne P 
| tout à fait et qu'il cherche! Seda à l'âge de quatre-vingt-cinq ans 
| quelqu'un LE PLUS GRAND HYDRAVION 
LE VOL D'ORLY | Le biessé, Armand Morançais, après| Marine : « C Mars », va etlece 
| avoir subi une très grave opération | tuer Incemamment le trajet Honolulu- 
x | intestinale, est décédé hier, à 20 beu- | CE PREND OFFICIELLEMENT 
T clinique de Saint-Calais où| que les USA. ont envoyé en Malaisie 
rois nouvelles | T'as naspitais. ses déclarations| aue les USA ont envoré en Marie 
Free E a peut-être, éc! les| nitions pour y combattre le terrorism 


arrestations... 
mais Pierrot le Toulonnais 
demeure introuvable 


L'ena sur le vol des lingots 
d'or commis à l'aérodrome d'Orly se 
décompose maintenant en deux pa 
ties; d'une part, un groupe de pol 
ciers recherche. dans un secteur 
bien déterminé, les complices et les 
Indicateurs du coup, ainsi que l'in- 
saisissable Pierrot le Toulonnais. 

Les interrogatoires  qu'Auguste 
Loyer, arrêté prés de Bayonne, a 
subis depuis hier, ont permis de dé- 
terminer son rôle: on sait, mainte- 
nant, que Loyer était en étroite re- 
ions avec Trouvé 

Ce dernier était lui-même en rap- 

rt avec des personnages travail- 
ant vraisemblablement À  l'aéro- 
drome et qui lui fournirent les indi 
cations. Un de ces hommes, don 
l'identité est tenue secrète, a été 
arrêté. 

D'autre part, le deuxième groupe 
de policiers recherche, dans un au- 
tre secteur, les receleurs qui oi 
evendu l'or. Deux autres receleu 
ont été également arrêtés hier, Ma 
l'enquête a progressé, car les poli- 
ciers ont maintenant la conviction 
que Wentzel ne leur a pas menti. 11 
a bien été dépouillé de ses lingots 
alors qu'il se trouvait dans le garage 
de la rue Copernic. 


Cependant on se demande toujours 
s'il s'agit de vrais ou de faux poli- 
ciers. Ce point n'a pu être éluc 
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HE A TOUT COUP 


CIDES SPÉCIALISÉ 
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/ 


.. 


PE LEXTERMINATEUR DE ` 


M. ATTLEE, PREMIER BRITANNI- 


Quant au fameux pendu de la fo-| QUE a pratiquement rejeté l'idée d'un 
rét de Bouloire, Angelo Passini, mort| Parlement européen, préconisée par 
ou vivant, 1 est toujours Introuvabie.| Churchill et soutenue par la France 


| Comment 1a Méthode des 2 Gestes: 


rend maintenant 


LES CHEVEUX 
SOUPLES et 
“ LUSTRES” 


Le secret 
pour ressusciter 
votre chevelure 


en 1 minute s i 
est facile maintenant, 
d'avoir les cheveux magnifiques 

des Américaines, e au traitement 
scientifique préparé par les Laboratoires du 
Dr Roja, les spécialistes de la Beauté du Che- 
veu. 2 gestes suffisent : 1°) un bon brossage ; 
2) une vaporisation de brillantine ricinée du 
Dr Roja. Son huile de ricin bienfaisante rend à 
chacun de vos cheveux sa souplesse et sa vita- 
lité, Son huile de Pensylvanie extra-légère 
lustre” votre chevelure de rêflets attirants — 
sans jamais graisser ni plaquer — qui vous ren- 
dront cent fois pus captivante ; reflets aile de 
corbeau — Roja Bleu-Saphir, reflets dorés — Roja 
Jaune-Topaze. Exigez la brillantine du Dr Roja, 
tellement plus économique ; ep vente partout, 


x NOUVEAU pour débarrasser vor ch 


veux des impuretés et les rendre absolument 
propres, employez une fois par semaine, le sham. 
pooing Dr Roja à l'huile; ‘’super-mousant" il 
détincruste littéralement chacun de vos cheveux, 
si bien qu'après un simple lavage vos cheveux 
retrouvent leur finesse et leur fraicheur naturelle. 
Bleu-Sophir pour les brunes, Jaune-Topaze pour 
les blondes, demandez le Shampooing Dr Roja. 
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JE SUIS 


Le «fou pédalant» SCHULTE 


fa 


 aravile titre dela poursuite au “campionissimo” COPPI 


DE NOS ENVOYÉS SPÉCIAUX AUX CHAMPIONNATS DU MONDE | Au 1 


AMSTERDAM. — Les absents ont eu tort — le Stadium 


| AU TOUR DE L'OUEST. ENTRE LE MANS ET NANTES 
| 
Daas ere (15.000 spectateurs environ s'était 


piap i ma Erin M mar ne | PRADEL, PIOT et SCIARDIS s'échappent 
| à Angers et prennent 35” au gros peloton 


posant 
le grand et puissant Geerit Sehulte au lévrier Fausto Coppi. 
ia je, ün violent vent soufflait. Schulte, 
d'Angers, Mauric 
je fois. 


“Je serai revenu 
| d'Espagne pour 
préparer les Nations” 


nous a dit SCHULTE 


$ 

i 

+ 

| 

| partant pour Barcelone 
AMSTERDAN (par téléphone) 
i 

i 

i 

$ 

$ 

+ 


ce que ces derniers 


piste bians 
eet anneau qu'il connait bien, devant son je 
dait son nom à une cadence accélérée, avait démarré 
que le « campionissimo ». Au bout des 250 premiers mètres, 
son avance était de 4 mètres. TI ia conservait jusqu’ 
Dès ce moment, Coppi égalisait, 
Suivants l'avantage restait indécis 
4 kilomètre, Coppi 


vent ne souffle pas. 
ttu par la révélation Messin: 


hulte a quitté Amsterdam 
par avion à midi à destination 


(De notre envoyé spécial Louis NAVILLE.) TPE: 


détachait, prenant 5 mè- 


d nt vaincre à tout prix, revenait peu temps a été meille: de l'Espagne. ANCENIS (par téléphone). D P -X t hamp 
aine PA osa RENE He pee biroe at e male kon Pew. a OA hommes prennent du champ 
Jes speciateurs, dit rescapés du Tour de l'Ouest ont entamé la troisième étape GC} r GB qe AE 
NE TET — Je vais courir à Barcelone. || qui doit nous conduire ce soir à Nantes, c'est-à-dire à ia j Ponts-de-Cé dkm. 
seconde, Schulte, à 33 ans Bientôt, ravissalt le mai Comme j'ai de nouvelles propo- || frontière du pays breton, à une allure de père tranquille, secondes davance mur 
sitions pour là-bas, je ne serai sous un ciel d'une pureté à laquelle nous n'étions point 7 sels ES A 
de retour que vers le 13 septem- habitués depuis longtemps. sur di ce S 
bre, assz tôt pour participer au || A la sortie de Guecelard, pourtant, André Mahé pousse 1 
Grond Pris dea Nationa: > || un sprint et prend 30 mètres au peloton avec le régional Aus aix minutes 
CHAR LM. À] Terrot. Cette attaque est quelque peu prématurée, aussi g'avance n set 
aadA Soième nérie du demi-fond, eelle qni état is p SRE ER E AN Dr 
h is le casque l'hiver dernier, a triomphé devant le jeune Hol 6 Guégan et les frères Lauk par- | des équipiers de Rémy qui ont dû être sermonnés par Francis Pelissier, 
é de ia route — Besson, Fournier, ious quatre terminant en tiront oe soir pour disputer le| à la suite des erreurs commises hier entre Caen et Le Mans. sionne 
Tro métros, Frosio à fours et le Hongrois Fataki à trente-six tours. Tour de Catalogne. A ‘la lèche, le peloton passe au habitué 
complet Pawlina” casse, son à l'attendent. Tous 
don: i change de machine et re- 50 À l'heure, car N — 
a r PER Rs ONE à i 
armi ses équipiers. l'allure, reias 1 ‘est absorbo 
uelques vœux des oubliés de Valkenburg et SET | mieren Pense mi M est” abat Le champion į 
| sur un démerrase de Macoris SA 
fem E e Pradel récidive Í d'Espagne RUIZ, can- | 
r | nent sn roue Les quatre hommes pre po H Š 
Seront je par une nuée A se relèvent ci nt Ma e tie de létane À didat Nations >» | 
“de grand « Geerit à s'essuyalt le vi b Î Mr. der ques idat aux « i 
de grosses routtes de sueur. ” nm ame au un er 10 E ~ (Gares Met 
Van Vliet venait le féliciter, Et, après avoir récupéré à la SN OI st ne 3 ant je nel 
PASS Ë R w = a ne Celui-ci est dangereux au | mme de Bernardo | 
— Depuis dix ans, courais apri n s agg eann $ 
mn wni maza Ends 19 me n chic à Bri k ne LE sue li 
Fal per avion pour l'Espagne jo que jo suis un jeune homm Cette attaque un autre! Incroyable. mais vrai | de $ 
; Ha paund emme un gourd et Jo mula permads que Cap | poulnin de R. Bellenger, Maurice À uils désirent participer ou Grand | 
avait dans le ventre. Le vent, sais babliué iei el, échappe à l'attention du sdérati H ations de « Paris-pres- 
; fi F} , li ` uR g” loton et je Préc "de La Fédération espagnole! ! bre prochain. | 
i jurtal (km. 53) i i 
mne tinale regu erea aou Peu après, Giraudeau est Ja pre: | annule le match | | 
) mière victime du du y 
AMSTERDAM. — Tout a été ou le championnat fut.. un accident heureux ? Est-ce| ne perd que 100 mètres n- m ! H $ 
presaue sur Tineapacitë des organisateurs ea es re T alae f De ora aua a ae eean || MEDINA = ROMERO T | | 
des championnats du monde, mais voici le plus modeste et le plus sympathique qui soit ? à Barbotin perce n tour. L On sait que Théo Ds | H 
coupable : le Junker au faux col droit, à Non, je crois plutôt que si le succès de Schotte a| nussi revient rapidement, avec| rencont t H 
ia silhouette et à la démarche de pingouin, réjoui tout le mbnde c'est parce que cette victoire | l'aide de Danielou et Barcelone. C! H ! 
r la vedette des zoos, auquel un de mes sanctionne deux choses : et les hautes qualités morales Pradel rejoint, l'Italien signer un ch + H 
| a pas à arriver confrères ia irrévérencieusement compa- yo d'un homme consciencieux, serieux, qui ne vit que| tente à son tour l'aventur i Î 
re Le Junker et son secrétaire général, pour son métier, et surtout parce qu'elle est venue | siste et accuse 55 secondes o | | 
eue à l'élégant M. Van Nest, peuvent ajouter couronner une magnifique carrière de routier complet, | lorsqu'on aborde Seiches. Sur la i | 
tempo de 4/10 plusieurs oublis de dimension à ceux qu'ils rouleur, sprinter, assez bon grimpeur, et d'un routier | route fraichement roudronnée qu $ H 
E 4/1 phone depuis six Jours. Sur la médaille qui gui n'est uniquement que routier, Brik a su rester| mène À Angers, Dupuis crève. Bar-| comme challenger d H | 
2 Je reprenie PR Un cousectife aux officiels, ils ont fait graver Insensible au chant des sirènes qui lui murmuraiont ! | te derniére, avec une téure 1 
Je serais ear je p les initiales de leur fédération mals tout simplement — Fais comme les autres, gagne de l'argent l'hiver | a scandaleuse a purement et sim- 
devons dire à Bevilacqua que s'il avait agi oublié l'U.C.I. Autre impertinence : le président d en disputant omnium, américaine ! | B il it lement annulé le combat co 
sa demi-finale contre Coppi, ce dernier Le vé son tin ladite fédération internationale fut plusieurs fi Lui, à l'opposé de la fourmi de la fable, n'a pas | « Devilacqua aurai! Médina. 
P P laissé sur la touche si je puis dire, par exemple travaillé l'hiver, II s'est reposé et a laissé chanter, | manager 
Dupont-Messina en finale lorsqu'il s'est agi d e le circuit en voiture pardon ! pédaler I Médina et ve 
Quant à press lle fut complèt jent ignor diatemen: 


dans l'impossibilité absolue di 


Par 


Un cheval au père. Pour lui... la voiture 
Schotte, qui étrennait son maillot arc-en-ciel, lundi. | 
Hautmont, rentra le soir chez lui, à Wasreghem, où 

une grande réception, avec bourgmestre et curé (Vous 

savez, ce petit curé jeunet qui Photographiait à plat 


vous le savez, et mi us 
Malheureusement, on 


poir que les choses s'arrange 


estime Geerit Peters 


+ 
+ 
$ 
Cigales sous les chaudes verrières | battu Schulte » 
| 
1 
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AMSTERDAM. — Geerit Peters, 
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L'opinion générale, à la Bourse, est plutôt opti- | ventre sur la ligne d'arrivée du Tour, au Parc), avait a dit 
BOURSE DE PARIS mite pour lavenir proche. Aussi ies professionnels été organisée. | $ —sis u evan ale 
prennent-ils position dans l'espoir, si souvent déçu Après avoir raconté pour la centième fois sa course, | $ sé à Schu » 
depuis trois ans, d'être enfin relayés par la clientèle. G a st on B N A (H Brik s'excusa brusquement alors que minuit allait | f suis persuadé. Bevilacqua a com- 
a Pa tendance est. en conséquence, plutôt à la | faire entendre ses douze coups à l'horloge du village. | | mis une grosse erreur en ne dé- . : ET 
chinoises, faut que je fasse honneur à mon maillot ! | Coppi. Cette ‘histoire lui coûte à signe e contra e sa vie 
travailler, de se documente vre la course. Le nleva d'ailleurs avec Van Steenbergen devant| j certainement le maillot arc-en- 
secrétaire général n'avait- épondu, un is et Kubler, et rentra de nouveau chez lui pour | | ciel 
x avant ces championnats, au directeur des services de nnoncer à son père, un homme de ia terre qui ne| D S 5 és ee 
VALEURS ces | ar paesa avis | . téléphone : s'explique pas que son fils abandonne le labour pour | e- (De notre envoyé spécial permanent Steve STEVENS) 
a ‘Er nutiie d'installer des cabines téléphoniques pour faire du vélo, qu'il allait lui offrir un gros cheval | international Massare NEW-YORK (par cài La signature dos contrats 
h je n'ai reçu aucune demande ardennais. Et H ajouta : | Zaie-Cerdan donna lieu à une véritable cérémonie dont une 
e qu'un tort grave a été fait à la pre — Mais, de mon côté, Je vais me faire un cadeau : | reste à Lourdes entaine de journalistes et de personnalités du monde de la bo: 
en méconna ime aussi que si une belle Voiture automobile, la première qui entrera Aston)” Manse dorit turent les spectateurs, après avoir fait grandement honn 


la fédération international sous notre hangar. 


| quitter cette saison le FC. Lour- au buffet froid dans le restaurant Gallahe 
8 0/0 Amort, 1945..., réellement, elle doit se sai Et pour gagner un pneu de rechange, Schotte cou- | deset reprendre sa place au PUC. Cerdan arriva « in-extremis », les traits à peine 
Crédit Nat 3 1/2 1042 „tester auprès de l'U.C.I. Ceci afin que de pareils rait, hier soir. à Bertrix devant les grand poi Mais ses fonctions chez Morane: malgré le voyage aérien durant lequel il avait do 


Crédit Nat. juiliet 1943. 
Banque de |'indocblue 
| Crédit Natonal ».. 


i p 
anave Union Parisienne 


ne se renouvellent pas, à Copenhague l'an prochain, 
par exemple. 


Le blâme et les... millions 


de la route, les vaincus de Valkenburg... et les autres. | Saulnier l'appellen: à nouveau a 
pied des Pyrénées, de sorte que L 
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